
Durant leur dernière semaine de classe, les élèves de sixième ont rédigé en groupe des contes à 
partir d'une liste, tirée au sort, de mots imposés. Ils ont ensuite élu, pour chaque classe, le conte qui 

leur plaisait le plus. Voici leur sélection :

Conte des 6èmeA
La Fontaine magique

Il était une fois un mendiant qui vendait des tapis. Dans la rue, il  avait vu une belle 

princesse.  Mais il  avait entendu parler d'un tapis  volant qui permettait  d'accéder à une 

fontaine  magique  qui  exauce  les  vœux.  Pour  cela,  il  fallait  trouver  une  clef  qui  était  

normalement dans une citrouille. Malheureusement, le gros bucheron avait aussi entendu 

parler du tapis volant.

Le mendiant était pauvre mais il était plein de qualités. La fontaine se trouvait très loin 

et  il  ne pouvait  pas se  payer  le voyage alors,  il  eut une idée :  au lieu de demander de 

l'argent, il demanda des citrouilles... Le mendiant avait perdu espoir mais le premier jour 

de l'été  alors  que le mendiant  était  à  bout  de force,  il  se  réveilla  et  vit  devant  lui  une 

citrouille. Il la fend en deux morceaux et là, il vit devant ses yeux une clef. Il cria de joie  

« Eurêka ! » et il alla essayer la clef dans tous les tapis qu'il avait... mais rien. Il ne lui restait 

plus  qu'un vieux tapis  un peu déchiré  mais  il  avait  comme un serrure.  Alors  il  essaya 

quand-même et comme par magie, le tapis se répara tout seul et commença à voler dans 

les airs.  Le mendiant avait aussi entendu que si quelqu'un montait dessus, le tapis allait 

directement à la fontaine magique. Mais le problème est que le gros bucheron l'avait vu. 

Par chance, le mendiant se dépêcha de monter dessus et d'échapper au gros bucheron mais  

ce dernier ne renonça pas et il le suivit. Le mendiant était rendu à mi-chemin et vit de là-

bas la fontaine. Quelques minutes plus tard, il arriva à destination. Il alla vers la fontaine  

mais avant dit : « aïïe ». Il y avait des pièges. Le premier était un rempart. Le deuxième était 

un fossé renforcé de lance et le troisième était des trous. Mais le gros bucheron était en train 

d'arriver. Alors le mendiant se dépêcha : il réussit le premier obstacle. Le bucheron trop 

lourd ne put pas passer. Alors il alla chercher une échelle. Le mendiant arriva au deuxième 

obstacle et il eut une idée. L'idée est de marcher en diagonale, et pour le troisième de faire  



des pas chassés de gauche à droite puis il arriva à la fontaine.

Il y avait un panneau qui disait : « Prends de l'eau de la fontaine et verse-la dans le puits 

puis exauce ton vœu. » Mais le mendiant ne savait pas trop lire. Il le fit comme il le pensait. 

Il prit sa gourde qu'il  avait trouvée dans les poubelles et qui l'avait réparée avec du sac 

poubelle. Et il le versa dans le puits puis il exauce son vœu : se marier avec la princesse qu'il  

avait vue dans la rue. Comme par magie, la princesse apparut devant ses yeux. Le gros 

bucheron arriva à son tour, il trébucha et tomba dans le fossé et s'empala dans les lances. Le 

mendiant qui s'appelait Henri et la princesse Anna se marièrent et eurent deux enfants :  

Anne et Pierre, des faux jumeaux. Henri se découvrit une passion pour le dessin et Anna la 

broderie. Ils vécurent tous les quatre heureux.

Reno, Mathias et Théo

Conte des 6èmeB

Le Royaume de Loto

Il était une fois dans le royaume de Loto un mariage. C'était le plus grand de tous les mariages  

depuis des siècles. L'anneau qui allait  revenir à la reine était  le plus cher.  Il  était  composé de  

diamants, d'or, de saphirs et d'émeraudes. Bref, ce bijou attirait tous les voleurs.

Mais parmi les voleurs, il y a qu'une seule personne qui pouvait le voler. Cette personne était 

la sorcière qui se prénommait Abracadabra. Elle pouvait transporter n'importe quoi avec la magie.

La future reine cherchait un mari fidèle et courageux pour son mariage, mais panique : le 

mariage avait  lieu dans trois  jours.  Le jour  suivant,  la  sorcière  Abracadabra  débarqua dans  le 

château de la reine et vola l'anneau.

Mais un homme défia la sorcière et si cet homme gagnait, il remporterait l'anneau.

Le défi commença. La sorcière lança des sorts maléfiques sur l'homme, mais il les esquiva. 

L'homme fit  tomber  la  baguette  de  la  sorcière  et  la  cassa  en  deux,  afin  que  la  sorcière  soit  

impuissante. La sorcière fuit en laissant tomber l'anneau.

La future reine, voyant le courage de cet homme, décida de se marier.

Ils se marièrent et eurent beaucoup d'enfants.

Léopold et Adrien



Conte des 6èmeC

L'Histoire de la forêt de Pompidou

Il était une fois un chat espagnol qui était fort riche et qui s'appelait Roberto. Il lut dans le 

journal que des rubis et des saphirs étaient cachés dans « la forêt du mendiant fou au nez crochu », 

cachés dans une grotte. Roberto décida d'y aller. Pendant son chemin, il rencontra une oie nommée 

Aglaé et ils se dirent bonjour. Elle cria :

- « Il m'a fait la bise ! »

Elle tomba par terre et lui pondit un oeuf entre les mains. Il s'en alla en courant à la fontaine  

pour le laver puis le manger. Quand il arriva à la fontaine, le fantôme Pompidou lui fit peur et 

Roberto cria :

- « CASTARICA ma Bella, j'ai cassé mon oeuf ! »

Les deux regardèrent l'oeuf cassé. Dedans il y avait une carte où il disait où se trouvait le trésor 

de la forêt du mendiant fou au nez crochu. Ils se précipitèrent tous les deux dessus mais Roberto 

poussa Pompidou à l'eau et prit la carte (Pompidou ayant peur de l'eau, il resta assis tout affolé dans 

la fontaine). Roberto courut, puis un moment s'arrêta derrière un buisson, tout essoufflé. Soudain 

derrière lui, apparut un chien au nez crochu. Le chien se présenta :

-« Bonjour, euh... moi être euh... Wouwou le chien au nez crochu... toi comprendre moi ? »

-« Eh, petit, je suis espagnol mais je te comprends, je suis Roberto ! »

Ils se racontèrent leur histoire et tous deux partirent à la grotte en suivant Wouwou. Une demi-

heure plus tard, Roberto lui demanda :

-« Eh, tu serais pas le mendiant de la forêt du mendiant... »

Wouwou lui dit en le coupant :

-« Oui, c'est moi, tu l'as devant toi, mais... entre nous, est-ce que je ressemble à un clochard ? »

-« Oui, euh, je veux dire, non, pas du tout. »

Ils reprirent leur chemin, puis arrivèrent devant un champ de patates. Roberto affamé en mangea 

une trentaine. Cinq minutes plus tard, ils arrivèrent à la forêt où habitait Wouwou. Ils se cachèrent 

derrière un buisson. Devant la grotte,  se trouvait  Pompidou qui avait réussi  à sortir de l'eau.  Il 

cherchait  comment  s'ouvrait  la  porte  de  la  grotte.  Ils  passèrent  quelques  minutes  à  observer 

Pompidou. D'un seul coup, Roberto dit à Wouwou :

-« Wouwou, j'ai envie de faire popo ! »

-« Je t'avais dit de ne pas manger autant de patates ! »

-« Wouwou, il y a du popo qui se bouscule... »

-« Va faire ton popo, je cherche la formule magique. »

Quand Roberto revint de son popo, Wouwou lui dit la formule à répéter devant la porte de la 



grotte qui lui donnera une clé. C'était « Mange un sushi au kiwi. » Pendant ce temps, Wouwou irait 

distraire Pompidou. Tous deux y allèrent. Roberto dit la formule, la clé apparut et il ouvrit la porte. 

Des tonnes  de diamants y étaient  cachées.  Wouwou se dépêcha d'entrer,  la  porte se referma et 

Pompidou se la prit.  Roberto trouva un vieux et grand sac.  Dedans, il  mit  plein de rubis et de 

saphirs. Pompidou ayant entendu la formule, la répéta. Mais il tomba dans un piège car Wouwou et  

Roberto répétèrent la formule suivante pour sortir : « Mange un kiwi au sushi. » Le piège était que 

Pompidou  reçut  une  pierre  sur  la  tête  et  un  filet  l'enveloppa.  Avec  toutes  ces  merveilles,  ils  

s'achetèrent une grande maison dans le village à côté de celle d'Aglaé. Ils allèrent voir le maire du 

village pour renommer la forêt sous le nom suivant : « La forêt de l'esprit de Pompidou » Et ils 

vécurent tous les deux heureux dans leur superbe maison.

Lou et Louise


